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1) Sortie

Alors que l'année débute, il est 
de notre devoir d'aller faire une 
salutation à notre copine Dame 
Nature. Nous voilà parti, une 
fois n'est pas coutume du coté 
du Vallon de la Fauge. (Bon, je ne 
vous explique pas ou c'est car je 
le fait 10 fois par semaine 
depuis que je suis dans le 74... 
Comment peut on ignorer ce qui 
est probablement le plus beau 
lieu de la terre ?). Enfin, je suis 
avec mon Cécé préféré et c'est 
donc en vieux briscards du 
secteur qu'on va élargir les 
entrailles de Dame nature. 
Il a plu en dessous de 1000m 
mais sur le plateau, les arbres 
sont blancs et il a légèrement 
neigé. On va chez Intermarché 
acheté une pile 9v. C'est mieux 
pour faire partir les feux 
d'artifices. 
Aux Glovettes, il y a du monde 
pour le ski... les touristes nous demandent ce que nous faisons et me revoilà 
reparti à expliquer où est le vallon de la Fauge, à expliquer que NON, le lac des 
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Preys est artificiel, que OUI il y a des grottes dans les massifs calcaires... On se 
demande ce qu'ils foutent les profs dans l'éducation nationale : ils ne savent rien 
les gens (on est deux agrégés... on sait de quoi on parle...). Surtout les profs de 
géographie, ils doivent être très très incompétents ! 
Enfin,  nous  partons  de  la  voiture  autour  de  10h  (en  fait  on  s'est  garré  aux 
Glovettes car on n'avait pas de tunes : la piles 9v a couté trop cher). Cécé fait 
tomber sa botte mais ne s'en rend pas compte. Si bien que peut après le collet des 
Clos, le voilà qui fait demi tour pour la chercher... rapidement il abandonne. Il fera 
ça en chaussure de montagne... Nous croisons près de la source deux angevins qui 
partent droit dans le pentu de gauche. Et les voilà qui nous demande si le lac des 
preys c'est par là. Ah que non ! C'est par la droite madame ! Suivez nos traces... 
Quel con je suis... et les voilà qui nous suivent jusqu'à la grotte... Nous voici donc 
avec cécé en train de nous changer ! Les angevins arrivent alors devant le soleil 
trompeur, cavité célèbre du Vallon de la Fauge. Bienvenue dans le Vallon de la 
Fauge que je leur dit ! Le QUOI qu'elle me répond... là ça mérite une boule de 
neige ??? non ? Franchement. Bref, je leur explique leur erreur et leur explique ce 
que nous faisons : la désobe, les courants d'air, le candy, le P100... bref, il n'ont 
pas perdu leur détour et ils ont des étoiles pleins les yeux (j'y crois encore).  
Enfin, il sfont un selfie de Cédric et moi (MDR!)... et enfin, nous rentrons sous 
terre à 11h15 environ. La grotte aspire et c'est pour cela qu'on y va... c'est plus 
agréable ! On sent bien l'air glacial et il y a de la glace partout, c'est plus joli...  
Enfin, surtout pour faire des feux d'artifice sans crever :  c'est mieux que ça 
aspire. Nous coupons un bout de ligne de tir. Nous installons la nouvelle ligne dans 
le P17 (en vert sur la topo jointe). Je vais de l'autre coté pour choper la ligne que 
Cédric fait passer depuis le puits. Nous perçons ensuite 5 trous dans la suite et 4 
trous dans la fenêtre pour le moment non pénétrable entre le P17 et le méandre 

aspirant  (regarder 
la topo sinon : vous 
ne  pouvez  pas 
comprendre).  Nous 
chargeons  et 
bourrons  le  tout. 
Là  ça  a  pris 
beaucoup  de 
temps...  car  c'est 
long de faire cela, 
surtout  le 
bourrage...  et 
c'est  pas  très 
marrant !  On  est 
gelé !  On  remonte 
en haut du P17. Je 
dois  me  faire  un 



aller retour car cela ne marche pas... accident usuel, de court circuit... Le coup 
part. Cédric y retourne pendant que je mange un bout. Finalement, pendant que 
Cédric désobe coté puits, je retourne en passant par la bassine de l'autre coté de 
la lucarne. Rapidement, la lucarne devient pénétrable ! Je la franchi dans un sens, 
puis  dans  l'autre.  Nous pouvons  maintenant  balancer les déblais  du coté de la 
bassine, ce qui nous laisse un super espace ! Nous voilà donc partis à déblayer... il y 
a de la matière. Une fois l'ensemble déblayé, nous repartons... car il est tard déjà. 
Il nous reste pourtant des piles (mais pas beaucoup de gomme). On doit noter que 
deux trous on fait canon totalement. La gomme n'est donc pas hyper puissante... 
Nous  sommes 
dehors  à  la  nuit 
tombante  (il  ne 
doit  pas  être  loin 
de  6h).  On rentre 
mais  nous  ne 
retrouverons 
jamais la botte de 
Cécé. Il n'y a plus 
de  touristes... 
enfin  si :  ils  sont 
au  chaud  dans  les 
restos ! 

Ce  n'est  pas 
encore  gagné  pour 
l'entrée  basse  du 
Candy  mais  on 
avance !  Il  faut 
creuser !  Je  sens 
que  ce  sera  une 
parfaite  désobe 
d'hiver !  Ça  aspire 
bien... 
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